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 Le Secrétaire général a reçu la déclaration ci-après, dont le texte est distribué 
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  Déclaration 
 

 

  Introduction 
 

 Dans le monde entier, les zones rurales connaissent une récession et ont moins 

de moyens pour soutenir l’activité économique, tandis que les habitants ont plus de 

mal à trouver un emploi sur place. Il en résulte non seulement une baisse des 

richesses, mais aussi, plus généralement, une pauvreté endémique. Pour éliminer la 

pauvreté, on peut notamment appliquer des stratégies de renforcement du tissu 

économique rural. Le fait de pouvoir relier les ressources naturelles de zones agricoles 

à faible densité à des zones à forte densité et aux réseaux de distribution des grandes 

métropoles est essentiel à la relance économique de l’ensemble des régions 

– métropolitaines et rurales. Les collectivités rurales dépendent de l’accès au 

commerce urbain, de même que la vie économique des villes repose sur les ressources 

naturelles locales. La contribution de la United States Sustainable Development 

Corporation à la cinquante-sixième session de la Commission du développement 

social est un modèle à l’échelle locale, également applicable dans d’autres régions du 

monde. 

 

  Étude de cas 
 

 La collectivité choisie pour notre étude de cas se situe dans la partie orientale 

de la Virginie, région composée de deux comtés, dont l’un est marqué par un recul 

démographique et industriel. Il s’agit d’une zone côtière sur la péninsule de Delmarva, 

qui recouvre trois États de la côte Est des États-Unis. La partie bordant le plus au sud 

le Delaware, soit le Maryland, sur la péninsule de Virginie, n’est pas reliée par voie 

terrestre au reste du Commonwealth de Virginie – autrement dit, elle est isolée de la 

partie continentale et, par conséquent, par rapport aux flux commerciaux locaux. Il y 

a 25 ans, les habitants de la New Road Community d’Exmore, en Virginie, ont 

demandé au gouvernement local de mettre en place des infrastructures leur permettant 

l’accès à la plomberie et à l’eau courante de l’intérieur des terres, qui leur faisait 

défaut depuis plusieurs décennies. Parallèlement, la communauté locale des indigènes 

et descendants d’esclaves africains fit l’acquisition du territoire de 15 hectares sur 

lequel elle vivait depuis plusieurs générations; elle se débarrassa des anciens 

logements qui n’étaient plus aux normes et fit construire de nouveaux logements, 

disponibles à la location et à la vente. Aujourd’hui, ce territoire résidentiel est presque 

entièrement développé; mais le non-accès à l’économie locale persiste, notamment 

pour les jeunes, de même qu’autrefois, l’impossibilité de jouir du confort d’une salle 

de bains dans son logement, et une qualité de vie réduite, de ce fait. Les dirigeants de 

la communauté ont apporté une idée nouvelle : la division partielle des terres, pour 

permettre le développement économique. À l’origine, ils envisagèrent un commerce 

de détail et un secteur industriel léger; mais, plus récemment, ils ont étudié 

l’implantation d’entreprises sur place. 

 Ces dernières années, les études concernant cette région ont indiqué un potentiel 

important d’investissement dans le secteur agricole, l’aquaculture et l’industrie du 

bois et forestière. Ces études ont également signalé un potentiel d ’innovation pour 

l’ensemble de la région : ce potentiel apparaît comme important au vu de l’expérience 

de la main-d’œuvre présente sur place, d’une base entrepreneuriale significative et 

d’autres investissements industriels importants. Sur ces bases, les habitants de la 

région ont décidé de créer le New Road Innovation Park (Nouvel espace 

d’innovation). Sur la base de l’expérience de l’époque coloniale et d’esclavage, 

l’agriculture et la pêche sont les filières dominantes, même si les entrepreneurs restent 



 
E/CN.5/2018/NGO/95 

 

3/4 17-21668 

 

relativement rares à ce jour. Dans ce contexte, le premier projet viable est celui intitulé 

« Innovations alimentaires » : prévu pour 2018, ce projet doit comporter six sites de 

production hydroponique, une ferme aquaponique, une cuisine commerciale, un 

centre de distribution, ainsi que des espaces de transactions de détail et de 

restauration. Toutes les activités commerciales et professionnelles seront entreprises 

par la population locale. 

 

  Le modèle 
 

 Ce modèle d’intégration financière verticale de systèmes de culture alternatifs 

et d’agriculture à valeur ajoutée peut s’appliquer à d’autres secteurs de l’industrie 

adaptés à la région. Le modèle s’inspire d’archives sonores offrant les meilleures 

données possibles dans les domaines des cultures, du traitement, des techniques 

d’élaboration et du potentiel commercial, qui permettront aux futurs entrepreneurs 

d’être à la pointe de l’innovation. Après la création d’une équipe de gestion composée 

en principe d’universitaires, d’hommes d’affaires, de représentants des pouvoirs 

locaux, de secteurs à but non lucratif et de la population locale, il faudra mettre en 

place un comité de recherche. Ce dernier sera composé par exemple de membres 

d’entreprises d’information, d’universitaires, de chercheurs des secteurs public et 

privé, d’experts du développement des collectivités et du développement économique 

en général et autres acteurs devant faire le lien entre la théorie et la pratique. 

 Lors de la mise en place de divers sites d’essai en matière de production, 

l’équipe de recherche devra identifier des conseillers techniques, qui collaboreront 

avec la population locale pour utiliser les meilleures pratiques de production et, de ce 

fait, apporter une valeur ajoutée favorisant la mise sur le marché des produits. Lors 

de la première année d’essais, l’objectif sera le perfectionnement des agents de 

production. En cas de répartition des recettes tirées du produit brut, ces acteurs 

pourront percevoir une part équitable des ventes nettes. Au terme de deux ans de 

formation, les participants ayant réussi leur période d’essai pourront obtenir une aide 

pour opérer de manière indépendante sur un autre site du « parc d’innovation ». Le 

même principe sera appliqué à tous ceux qui s’efforceront d’apporter une valeur 

ajoutée au produit, par son traitement ou en vue de sa mise sur le marché de gros ou 

de détail. Les meilleurs moyens seront nécessaires en matière technique et 

commerciale pour assurer la réussite du centre d’essai et servir au mieux les intérêts 

à venir des participants, sur le plan commercial.  

 Les études de marché sont l’un des éléments majeurs du modèle. Ces études 

serviront notamment à identifier les récoltes ayant le meilleur potentiel de distribution 

en gros, en détail et sur le marché international. Dans une autre partie du 

Commonwealth de Virginie, les populations locales ont appris que les plantes 

médicinales avaient un potentiel commercial important sur le marché chinois. Dès 

lors, une cinquantaine d’agriculteurs ont obtenu une aide technique et commerciale 

pour la vente de leurs produits sur le marché international. 

 Le slogan du New Road Innovation Park – « Transformer les idées en 

innovations et les innovations en entreprises concrètes » – indique qu’il s’agit d’un 

modèle totalement intégré de transformation des meilleures idées, dans un secteur 

industriel donné, en entreprises à succès, au service des populations locales. Le 

financement du « Parc d’innovation » est un combiné de fonds propres, de 

subventions et de prêts. L’investissement en terrains de la collectivité locale et le 

capital initial fondent l’équité du projet, tandis que des subventions aident au 

développement des sites d’essai, et des prêts à long terme à faible intérêt assurent le 
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reste. Et, en passant du stade de stagiaire à celui d’opérateur indépendant, les 

participants bénéficient du même type de financement.  

 L’un des intérêts spécifiques pour les indigènes et les descendants des esclaves 

africains – dont les ancêtres sont, pour bon nombre, des personnes qui habitaient ces 

terres avant même les premières colonies anglaises – est de pouvoir étudier le 

potentiel d’alliances commerciales avec les habitants du continent africain 

d’aujourd’hui et autres indigènes et descendants répartis dans le monde. Le New Road 

Innovation Park est prévu comme un point de destination des ressources naturelles, 

des produits à valeur ajoutée et des biens culturels voués à la vente et à la d istribution 

de détail dans l’ensemble des États-Unis, ainsi qu’à l’étranger. Après ce processus 

d’innovation dans le domaine alimentaire, l’équipe de gestion pourra s’attaquer au 

potentiel commercial des sites de l’industrie du bois et forestière, pour la vente et la 

distribution au détail de leurs produits. De même que l ’ensemble rural, les alliances 

commerciales internationales amélioreront la condition économique des populations 

locales, mais ouvriront aussi des perspectives commerciales internationales aux 

indigènes et descendants d’Africains. 

 


